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Avertissement 
L’orthographe des noms de lieux évolue beaucoup d’une carte ou d’un document à l’autre. J’ai tenté 

d’être le plus rigoureux possible entre le texte et les cartes mais j’ai aussi respecté certaines écritures 

issues de textes officiels notamment des JO et des BO.  

En principe tous les lieux cités apparaissent au moins une fois sur les cartes. Quelques-uns n’ont pas 

été localisés avec précision. Ils sont mis en italique dans le texte et en violet sur les cartes.  

Les pertes ne sont mentionnées que lorsqu’elles sont connues, car citées dans les rapports 

d’opérations.  

Les actions de guerre mentionnées après tel ou tel combat sont celles retenues dans le BO « archives 

de la guerre » édition 1937. 
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Situation avant le 27 octobre 1919 
Depuis la mi-septembre 1919, le 18e régiment de marche de tirailleurs algériens, appartenant à la 122e 

division d’infanterie, est stationné dans la région de Constantinople. 

Le 23 octobre à 14h30, embarqués sur le « Tsar Ferdinand », l’état-major, la compagnie hors rang et 

le 1/18e RMTA quittent Constantinople à destination de Mersine, où ils débarquent le 27 octobre. Les 

2/18e RMTA et 3/18e RMTA débarquent le lendemain à Mersine.  

Organisation initiale du régiment et évolution 
Lorsqu’il arrive sur le théâtre du Levant, le 18e RMTA est à trois bataillons. 

- 1er bataillon (5/6e RTA) 

- 2e bataillon (11/6e RTA) 

- 3e bataillon (7/6e RTA) 

Entre le 28 octobre 1919 et le 1er novembre 1920, l’organisation du 18e RMTA connait les évolutions 

suivantes. 

- 3e bataillon (7/6e RTA) est dissous entre le 5 et le 9 mars 1920 à Sis. Il est remplacé par le 16/7e 

RTA (renuméroté 9/11e RTA le 1er juillet 1920). Ce bataillon en provenance de Bône (Algérie) a 

débarqué en deux fractions les 28 février (EM, compagnie de mitrailleuses et 5 sections), 21 et 

27 mars (7 sections). 

- 2e bataillon (11/6e RTA), quasiment anéanti le 11 avril 1920 près d’Ourfa, est reformé à 

compter du 7 juin 1920 à Mersine avec les éléments du 11/6e RTA non présents à Ourfa et les 

éléments du 7/6e RTA (ex 3/18e RMTA) non encore rapatriés. 

Le 3/3e RTA, venu d’Algérie et débarqué le 12 mai 1920 à Mersine, est rattaché au 18e RMTA de la mi-

août au 21 octobre 1920 avant de passer au 47e RTA, le 1er novembre 1920. 

Certains documents (notamment les tableaux hebdomadaires des emplacements des unités) le 

mentionnent comme le 4e bataillon du 18e RTA. 

Le 1er novembre 1920 1 , le 18e RTA est à trois bataillons, dont le recrutement est fourni par le 

département d’Oran. 

- 1er bataillon (ex 5/6e RTA) 

- 2e bataillon (ex 1/6e RTA), arrivé « isolé » d’Algérie le 26 avril 1920, qui a remplacé le 11/6e RTA 

dissous le 4 novembre. Ce bataillon a été rattaché au régiment dès le 21 octobre 1920. 

- 3e bataillon (ex 2/6e RTA), arrivé « isolé » de l’armée d’Orient le 17 septembre 1920 (26e RMTA 

disloqué), qui a remplacé, le 7 novembre, le 9/11e RTA passé au 19e RTA. 

  

 
1  La date officielle de suppression des régiments de marche et de constitution des nouveaux régiments 
organiques autonomes est le 1er octobre 1920. Mais, il semble que l’application de cette mesure sur le théâtre 
du Levant n’ait été effective que le 1er novembre 1920. 



 

Levant 1917-1939 Page 3 
18e RTA 1919-1922 ; 1925-1926 

Déroulement des opérations du 27 octobre 1919 au 5 
janvier 19222 

1. Campagne de Cilicie, octobre 1919 à février 1921 
Dates Rattachements successifs 

27/10/1919 au 01/12/1919 2e brigade mixte 

01/12/1919 au 15/03/1921 311e brigade, division de Cilicie 

15/03/1920 au 18/10/1920 1re brigade, 1re division du Levant 

18/10/1920 au 28/02/1921 2e brigade, 1re division du Levant 

1.1. Mise en place initiale, 27 octobre au 8 novembre 1919 
Le 31 octobre, le 2/18e RMTA fait mouvement par voie ferrée de Mersine sur Djerablous. 

Le 2 novembre, le 3/18e RMTA fait mouvement par voie ferrée de Mersine sur Katma. 

Le 4 novembre, laissant la 1re compagnie à Mersine et la 2e compagnie à Bozanti, le 1/18e RMTA fait 

mouvement par voie ferrée de Mersine sur Osmanié. 

Le 6 novembre, deux compagnies du 2/18e RMTA sont en place à Ourfa. 

Le 8 novembre, le 3/18e RMTA a terminé la relève de la Légion Arménienne à Aïntab et Marash. 

Unités Stationnements successifs pendant la période Dates 

EM et CHR 

Mersine 
Aintab 
Osmanié 
Adana 

27/10/1919 au 10/12/1919 
12/12/1919 au 09/04/1920 
09/04/1920 au 15/07/1920 
25/07/1920 au 28/02/1921 

1er bataillon 

Osmanié, Islahié et Bozanti (2e compagnie) 
Tarsous et Bozanti (2e compagnie)  
Mersine et Bozanti (2e compagnie 
Toprak Kale et Bozanti (2e compagnie) 
Osmanié et Bozanti (2e compagnie) 
Osmanié 
Adana 

08/11/1919 au 01/02/1920 
01/02/1920 au 13/03/1920 
13/03/1920 au 08/04/1920 
08/04/1920 au 27/04/1920 
27/04/1920 au 26/05/1920 
26/05/1925 au 15/07/1920 
25/07/1920 au 28/02/1921 

2e bataillon 

Ourfa et Djerablous (5e compagnie & ½ CM 2) 
Ourfa et Marash (5e compagnie & ½ CM 2) 
Ourfa et Mersine (5e compagnie & ½ CM) 
Mersine (5e compagnie & ½ CM & éléments ex 7/6) 
Mersine (2e bataillon reformé) 
Yaka Keui 
Mersine 
Karatash (ex 1/6e RTA) 
Yenidjé, Missis 

06/11/1919 au 15/01/1920 
15/01/1920 au 12/02/1920 
12/02/1920 au 11/04/1920 
11/04/1920 au 07/06/1920 
07/06/1920 au 31/07/1920 
31/07/1920 au 20/08/1920 
20/08/1920 au 30/10/1920 
01/11/1920 au 19/11/1920 
26/11/1920 au 28/02/1921 

3e bataillon 

Aintab et Marash (10e compagnie) 
Marash 
Sis (ex 16/7e RTA) 
Adana 
Adana (ex 2/6e RTA venu d’Osmanié) 

08/11/1919 au 12/01/1920 
18/01/1920 au 09/02/1920 
10/03/1920 au 02/06/1920 
10/06/1920 au 07/11/1920 
07/11/1920 au 28/02/1921 

3/3e RTA Mersine 13/05/1920 au 31/10/1920 

 
2 Le déroulement donné ci-après ne relate que les combats du 18e RTA. Pour avoir une vision plus générale de la 
campagne, se reporter au document de synthèse sur la participation des régiments de tirailleurs au Levant 1917-
1939, disponible sur le site. 
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1.2. Les principaux engagements de cette campagne 

 

1.2.1. Phase défensive, novembre 1919 à juin 1920 
Durant la phase défensive des opérations, jusqu’à la fin du mois de juin 1920, les bataillons du régiment 

sont répartis sur plusieurs secteurs et fournissent notamment une partie des garnisons d’Ourfa, 

Marash, Sis et Bozanti. Ces garnisons vont subir les assauts des forces kémalistes et connaitre des fins 

diverses. Les garnisons de Marash et de Sis seront évacuées, celle de Bozanti devra se rendre et celle 

d’Ourfa sera quasiment anéantie. 

Le 14 décembre, l’état-major, la compagnie hors rang (CHR) et la 1re compagnie ont rejoint Aïntab le 

3/18e RMTA. 

6 janvier au 14 février 1920, affaires de Marash 
Depuis le début de l’année, la garnison de Marash (dont la 1re compagnie du 1/18e RMTA et la 10e 

compagnie du 3/18e RMTA) est impuissante à rétablir l’ordre dans la localité et aux alentours. Plusieurs 

colonnes sont envoyées vers Marash. 

12 au 17 janvier 1920, colonnes Marty et Thibaut 
Le 12 janvier 1920, la colonne Marty, avec deux compagnies (9e et 11e) et la CM du 3/18e RMTA, quitte 

Aïntab pour rejoindre la colonne Thibaut à El Oglou.  

Le 13 janvier, lors de sa marche sur Sakchegeuzu (NE Islahié), la colonne est attaquée par un fort parti. 

(Pertes : 3 tués, 9 blessés et 14 disparus). Le 14 janvier, la colonne arrive à Bel Punar, où elle doit être 

rejointe par la colonne Thibault dont le départ a été retardé. 

Ne quittant Islahié que le 15 

janvier, la colonne Thibaut 

atteint dans la soirée Bel Punar. 

Cette colonne comprend : la 

moitié de la 5e compagnie et la 

moitié de la CM 2 du 2/18e 

RMTA, venues de Djerablous ; 

la CM 1 du 1/18e RMTA, venue 

d’Osmanié.  

Le 16 janvier, via El Oglou, les 

deux colonnes se portent sur 

Marash où elles arrivent le 17 

janvier. 
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21 janvier au 14 février 1920, siège de Marash et dégagement par la colonne Normand 
Le 21 janvier, encerclée, la ville de Marash est mise en état de siège. Sous les ordres du général 

Querette, les troupes chargées d’assurer la défense de Marash comprennent la garnison initiale, 

renforcée des colonnes Marty3 et Thibaut. 

Partie d’Islahié le 5 février et arrivée en vue de Marash le 7 février, la colonne Normand s’empare le 8 

février des hauteurs ouest de la ville et effectue la liaison avec les troupes assiégées dans la nuit du 8 

au 9 février.  

Couverte par la colonne Normand, l’évacuation de la garnison est terminée dans la nuit du 10 au 11 

février. Les colonnes font mouvement sur El Oglou le 11 février. Puis, via Bel Punar, elles rejoignent 

Islahié le 14 février. 

6 janvier au 12 février 1920, affaires de Marach : 18e RMTA 

Les unités du 18e RMTA ayant participé au siège de Marash sont ensuite dirigées : la 5e compagnie et 

½ CM 2 du 2/18e RMTA sur Mersine ; la 1re compagnie et la CM 1 du 1/18e RMTA sur Tarsous ; le 3/18e 

RMTA sur Adana puis Sis, où il est dissous à partir du 8 mars et remplacé progressivement par le 16/7e 

RTA qui devient le nouveau 3e bataillon. 

 

Le devenir des unités de l’ancien 3e bataillon est le suivant : la 9e compagnie et une SM rejoignent 

Tarsous le 12 mars ; la 10e compagnie est dirigée sur Mersine à partir du 22 avril après être revenue de 

Sis avec la colonne Laurent ; la 11e compagnie réduite et une SM de la CM 3, restées à Sis, rejoignent 

Adana avec les éléments du 16/7e RTA début juin après l’évacuation de la place. 

8 février au 12 avril 1920, affaire d’Ourfa 
Assiégée depuis le 8 février, la garnison d’Ourfa (dont l’EM, les 6e et 7e compagnies et deux sections 

de mitrailleuses de la CM 2 du 2/18e RMTA) a déjà repoussé plusieurs assauts à la date du 20 février 

lorsqu’elle est de nouveau attaquée par 10 ou 12 000 assaillants. 

Faute d’effectifs et de moyens de transport suffisants, une première tentative pour ravitailler la 

garnison n’aboutit pas (colonne Normand en mars). Une nouvelle colonne (colonne Andréa) se forme 

à Killis le 8 avril mais elle est détournée sur Aïntab le 13 avril. 

Entre temps, la garnison d’Ourfa, à bout de ressources depuis le 8 avril, avait obtenu, après 

négociations, de pouvoir se retirer sur Arab Punar sans être inquiétée. Débutant son mouvement le 10 

avril au soir, elle est attaquée le 11 avril matin dans la vallée étroite de Ferish Pacha, à une quinzaine 

de kilomètres à l’ouest d’Ourfa. Malgré sa résistance, la colonne est submergée et moins de 200 

hommes survivront à ce combat. 

8 février au 12 avril 1920, affaire d’Ourfa : 2/18e RMTA 

1er avril au 28 mai 1920, affaire de Bozanti 
Le 1er avril dans la soirée, la garnison de Bozanti (dont deux sections de la 2e compagnie du 1/18e 

RMTA), déjà attaquée à plusieurs reprises, voit toutes ses communications coupées. 

Le 9 avril, l’encerclement de la ville est complet. 

Du 17 au 20 mai, une première tentative partant de Tartous échoue pour débloquer Bozanti (colonne 

Gracy). 

 
3 Le chef de bataillon Marty, ancien commandant du 1/18e RMTA, est tué le 30 janvier 1920 pendant le siège. 
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Le 27 mai, la garnison de Bozanti évacue la ville et fait mouvement vers le sud. Le 28 mai, arrêtée 25 

km au sud-ouest dans la région du Kapular, elle est obligée de se rendre après épuisement de ses 

munitions. 

1er avril au 6 juin 1920, affaire de Bozanti : 2e compagnie du 1/18e RMTA 

Le 16 mars, la 1re et la 3e compagnie du 1/18e RMTA quittent Mersine avec la colonne Armand pour 

intervenir contre des bandits dans la montagne. Rapidement au contact de l’adversaire dans le secteur 

de Bashnalar (15 km NO Mersine), la colonne ne peut engager le combat dans de bonnes conditions 

en raison des difficultés du terrain. Elle rentre à Mersine le 17 mars. 

6 avril 1920, opération sur Mezitli 
Stationné à Mersine depuis le 13 mars 1920, le 1/18e RMTA mène, le 6 avril, une opération dans la 

région de Metzili (12 km OSO Mersine), visant à disperser des rassemblements kémalistes présents. 

23 mai 1920, affaire de Merdjin 
Alors qu’elle est détachée provisoirement à Djihan depuis le 8 mai, la 3e compagnie du 1/18e RMTA, 

renforcée de deux sections de mitrailleuses, se dirige le 23 mai sur Merdjin (9 km NE Djihan) qu’elle 

doit occuper. Elle se heurte aux lisières du village à une forte résistance qu’elle met deux heures à 

réduire avec l’aide de blindés. (Pertes : 6 tués et 11 blessés) 

28 mars au 5 juin 1920, siège de Sis et évacuation de la place 
En place depuis le début du mois de mars, le 3/18e RMTA constitue le principal de la garnison. Ce 

bataillon est alors composé d’éléments du 16/7e RTA déjà arrivés à Sis (EM, une compagnie et une CM) 

et d’éléments de l’ex 3e bataillon qui attendaient leur relève (10e et 11e compagnies, réduites à la 

moitié de leur effectif suite aux affaires de Marash). 

Après les premières escarmouches à partir du 20 mars, les reconnaissances lancées le 27 et le 28 mars 

confirment l’encerclement complet de la ville. L’état de siège est prescrit le 28 mars. 

Avec la 62e compagnie du 16/7e RTA, venue d’Osmanié et qui doit relever la 10e compagnie, la colonne 

Laurent quitte Missis le 15 avril. Elle fait fait sa jonction, le 17 avril au Tumulus, avec le détachement 

de la place envoyé à sa rencontre. Le 18 avril, la colonne Laurent arrive à Sis où s’effectue l’échange de 

compagnie et ravitaille la place. Elle repart le lendemain avec la 10e compagnie en direction d’Adana 

où elle arrive le 21 avril. 

A partir du 10 mai, la garnison constate le renforcement significatif du dispositif adverse. L’ennemi 

attaque Buru Deli (3 km O Sis) le 24 mai et occupe la montagne Simmone (6 km SE Sis) le 26 mai. Une 

contre-attaque l’en chasse le 27 mai.  

La garnison s’attend à une attaque massive qui, finalement, n’a pas lieu en raison de l’arrivée, le 1er 

juin, de la colonne Gracy partie de Missis. 

Le 2 juin, après avoir détruit tout ce qui ne pouvait être emporté, la garnison évacue la ville et rentre 

avec la colonne Gracy à Missis. Le 5 juin, le 3/18e RMTA est à Adana. 

1.2.2. Phase offensive, juillet 1920 à février 1921 
Bien que, avec l’arrivée de renforts, les troupes françaises peuvent enfin reprendre l’ascendant sur les 

différentes forces adverses, la situation reste préoccupante jusqu’à la fin octobre à Mersine et Adana, 

villes dont la défense est assurée en partie par les bataillons du régiment. 

Au 1er juillet, la situation du régiment est la suivante : 1/18e RMTA dans le secteur d’Osmanié, 2/18e 

RMTA à Mersine, 3/18e RMTA à Adana. 
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Les 20 et 22 juillet 1920, partant de Djihan avec le détachement Beaujard, la 3e compagnie du 1/18e 

RMTA participe à des opérations autour de Djihan. 

Avril à octobre 1920, opérations autour d’Adana et Mersine 

 

24 juillet 1920, opération de nettoyage du village de Yaka Keui et ses environs 
Quittant Mersine par voie ferrée le 24 juillet à l’aube, le 2/18e RMTA débarque à Karajelas. Il se porte 

sur Yaka Keui qu’il occupe pendant que les reconnaissances poussent jusqu’à Elis Oluk. Le bataillon est 

de retour à Mersine le soir. 

26 juillet au 11 août 1920, colonne Gracy, déblocage Tarsous et Mersine 
Le 26 juillet, la colonne Gracy (dont le 3/18e RMTA) se forme à Adana afin de débloquer et ravitailler 

Tarsous puis Mersine. 

Débouchant de la région de Shakir Pacha, la colonne entame son mouvement vers Tarsous le 27 juillet 

à 03h00, le 3/18e RMTA au nord de la voie ferrée. De 04h30 à 05h30, elle livre un vif combat dans la 

région de Kehia Oglou et atteint Yénidjé vers 12h00. Le 28 juillet, elle quitte Yénidjé vers 04h00 et livre 

aussitôt un vif combat contre un ennemi solidement installé entre Tarsous et Yénidjé. Le soir elle arrive 

à Tarsous et fait la liaison avec la garnison. Le 30 juillet, partant de Tarsous la colonne Gracy arrive en 

début d’après-midi à Mersine après un vif combat livré à Hadji Taleb. De son côté, venu de Mersine 

pour faciliter la progression de la colonne Gracy, le 2/18e RMTA s’est installé à Yaka Keui dès le 28 

juillet après un vif engagement. 

Couvert dans le début de son mouvement par le 2/18e RMTA resté à Yaka Keui, la colonne Gracy quitte 

Mersine dans la nuit du 5 au 6 août pour rejoindre Tarsous où elle arrive dans la matinée après avoir 

livré un violent combat vers Hadji Taleb.  
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Couvert dans la fin de son mouvement par le 1/18e RMTA ayant pris position à Kehia Oglou, la colonne 

Gracy rentre à Adana le 11 août en fin de matinée. (Pertes totales du 3/18e RMTA pour la période du 

27 juillet au 11 août : 14 tués et 45 blessés) 

28 juillet 1920, affaire de Kheia Oglou : 3/18e RMTA (date erronée sur le BO ; lire 27 juillet) 
29 juillet 1920, affaire de Yénidjé : 3/18e RMTA (date erronée sur le BO ; lire 28 juillet) 
31 juillet 1920, affaire de Hadji Taleb : 3/18e RMTA (date erronée sur le BO ; lire 30 juillet) 

16 août 1920, opération de nettoyage des lisières nord d’Adana 
Le 3/18e RMTA participe à cette opération, aux ordres du lieutenant-colonel Lannes, menée dans la 

région de Kurt Tépé contre une position d’artillerie adverse.  

Intégrée au bataillon de marche Rouyer, une compagnie du 1/18e RMTA couvre le repli de la colonne 

Lannes en tenant la lisière nord des Vignes (au-delà de la voie ferrée, au NNO d’Adana) (Pertes : 2 tués 

et 3 blessés) 

19 août 1920, opération de nettoyage de la lisière sud d’Adana 
Le 3/18e RMTA participe à cette opération conduite au sud d’Adana, le long du Seïhoun, aux ordres du 

lieutenant-colonel Laurent. 

1er septembre 1920, opération de nettoyage au nord d’Adana 
Partant de la lisière nord des Vignes, le 3/18e RMTA participe à cette opération conduite dans la région 

de Kurt Tépé en attaquant et en s’emparant des organisations adverses à l’ouest du village. (Pertes : 2 

tués et 12 blessés) 

25 au 27 septembre 1920, colonne Gracy au nord d’Adana 
Le 25 septembre, la colonne Gracy (dont le 3/18e RMTA avec le détachement laurent partant de la 

station de Kehia Oglou) attaque les positions ennemies sur les hauteurs ouest et nord d’Adana ; en fin 

de journée, après s’être emparé du village brûlé, le bataillon atteint les hauteurs dominant Karahanli. 

Le 26 septembre, le village de Karahanli est occupé puis détruit ; le bataillon va ensuite bivouaquer au 

village brûlé. Le 27 septembre, tandis que la colonne rentre à Adana, le 3/18e RMTA reste à Kehia 

Oglou. (Pertes : 4 tués et 6 blessés) 

25 septembre 1920, affaire de Kurt Tepe : 3/18e RMTA 

15 octobre 1920, colonne Laurent, opération au nord du Chakit 
Le 15 octobre, la 10e compagnie et le peloton monté du 3/18e RMTA participent à cette opération 

conduite au nord du Chakit et s’empare du village de Dortlar. (Pertes : 1 tué et 4 blessés) 

20 au 22 octobre 1920, opérations de nettoyage du Bas Seïhoun 
Le détachement Eon (une compagnie et une SM du 1/18e RMTA), partant d’Adana le 20 octobre, mène 

cette opération de dispersion des bandes de brigands en progressant sur la rive droite jusqu’à 

l’embouchure du fleuve, où, le 22 octobre, il fait la jonction avec le détachement Lauré (une compagnie 

et une SM du 2/18e RMTA), parti de Cadi Keui et ayant progressé sur la rive gauche. 

Le 27 octobre, les éléments du 1/18e RMTA rentre à Adana et ceux du 2/18e RMTA à Karatash. 

21 octobre 1920, opération de Ylogeschen 
Partant de Kehia Oglou le 21 octobre à 04h30, le détachement Caye, comportant la 9e compagnie et le 

peloton monté du 3/18e RMTA, occupe une heure plus tard le village de Ylogeschen (SO Kehia Oglou). 
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La visite des villages environnants permet de faire quelques prisonniers. Le détachement rentre le soir 

à Kehia Oglou. 

Le 19 novembre 1920, le 2/18e RTA quitte Karatash pour rejoindre Adana, puis Yenidjé. 

20 au 24 novembre 1920, affaire du Chakit 
Le 1/18e RTA est engagé dans cette opération au sein du groupement d’attaque aux ordres du 

lieutenant-colonel Thibault ; chargé de la protection de l’artillerie, le 3/18e RTA est intégré au 

groupement d’appui aux ordres du commandant Féline.  

Partant de Kurt Tepé le 20 novembre à 06h00, le 1/18e RTA franchit le Chakit et s’empare des crêtes 

au nord de la rivière dans la zone de Dortlar. Il poursuit ensuite vers le nord-ouest en direction de 

Memishli fortement tenu ; il bivouaque le soir au NE de ce village. Le 21 novembre, le 1/18e RTA vient 

tenir les crêtes au sud de Batlas. Le 22 novembre, le 1/18e RTA franchit le Korkun Su et atteint Abajilar, 

évacué ; il occupe les villages de Nail et Salbash abandonnés, puis marche sur Fadeull où il bivouaque. 

Le 23 novembre, le 1/18e RTA piétine devant les crêtes au nord et à l’ouest de Fadeull, fortement 

tenues. Dans l’après-midi, la résistance adverse est telle que le 1/18e RTA reçoit l’ordre de décrocher 

et il est orienté sur Kutuklu. Le 24 novembre, le groupement Thibault rentre à Adana par Zeitounli. 

(Pertes : 16 tués, 44 blessés et 4 disparus) 

20 au 24 novembre 1920, affaire de Chakit : 1/18e RTA 

Le 26 novembre, le 2/18e RTA (moins la 5e compagnie à Missis) est dirigé sur Yénidjé. 

4 et 5 décembre 1920, destruction d’une bande dans la région de Buruk 
Deux compagnies et deux SM du 1/18e RTA partant d’Adana, le détachement Laporte (5e compagnie 

et une SM du 2/18e RTA) partant de Missis, prennent part à cette opération dirigée par le lieutenant-

colonel Cadiot. 

24 décembre 1920, opération de nettoyage au nord-est d’Adana 
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La 1re et la 2e compagnie et deux SM du 1/18e RTA partant d’Adana, participent à cette opération aux 

ordres du lieutenant-colonel Laurent, dans le secteur de Kilichli, Ak Kouyou et Kizil Kash. Cette 

opération est couverte à partir de Buruk par le détachement Laporte (5e compagnie du 2/18e RTA). 

2. La pacification, mars à décembre 1921 
Dates Rattachements successifs 

28/02/1921 au 24/11/1921 2e brigade, 1re division du Levant 

24/11/1921 au 06/01/1922 1re division du Levant 

Au début du mois de mars 1921, les trois bataillons du régiment stationnent à Adana (EM, 1er et 3e 

bataillons) et Yenidjé (2e bataillon). 

Unités Stationnements successifs pendant la période Dates 

EM et CHR Adana 28/02/1921 au 19/12/1921 

1er bataillon 
Adana 
Yénidjé, Nail Houriet 

28/02/1921 au 19/03/1921 
19/03/1921 au 05/12/1921 

2e bataillon 
Yenidjé, Missis 
Adana, Missis 

28/02/1921 au 19/03/1921 
19/03/1921 au 07/12/1921 

3e bataillon Adana 28/02/1921 au 19/12/1921 

La situation dans la zone de la 1re division est devenue progressivement de plus en plus stable. Les 

unités du régiment tiennent des postes et participent à des tournées de présence ; ils ne participent à 

aucune opération d’envergure. 

En application de l’accord d’Angora, les unités du régiment évacuent leurs stationnements respectifs 

pour rejoindre Alexandrette : le 1/18e RTA quitte Yénidjé le 6 décembre ; le 2/18e RTA quitte le secteur 

NE d’Adana le 7 décembre ; l’EM et le 3/18e RTA quittent Adana le 19 décembre. 

3. Rapatriement sur la France 
Embarqué à Alexandrette le 9 décembre 1921 sur le vapeur « Salzburg », le 1/18e RTA débarque à 

Marseille le 17 décembre et rejoint sa nouvelle garnison de Metz le 23 décembre. 

Embarqués à Alexandrette le 5 janvier 1922 sur le « Batavia4, l’EM, le 2/18e RTA et le 3/18e RTA 

débarquent à Marseille le 17 janvier et rejoignent leur nouvelle garnison de Metz le 23 janvier. 

  

 
4  Le départ, initialement prévu le 20 décembre, avait été retardé, le « Batavia » ayant eu une avarie 
l’immobilisant à Bizerte. 
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Période de janvier 1922 à août 1925 
A son arrivée en France, le régiment vient tenir garnison à Metz, caserne Chambière. Il reçoit son 

drapeau le 31 août 1922, des mains du général commandant la 42e division. 

Désigné pour aller servir à l’armée française du Rhin, le 18e RTA quitte Metz le 11 janvier 1923. Affecté 

à la 47e DI, il vient stationner dans la région de Trèves. Les bataillons rentrent à Metz les 12 et 13 janvier 

1924 et s’installent : l’EM, le 1er et le 2e bataillon à la caserne Chambière, le 3e bataillon à la caserne 

Grandmaison (quartier de Queleu). 

Période du 27 août 1925 au 10 novembre 1926 

1. Participation du groupe de bataillons du 18e RTA 
Dans le courant de l’été 1925, le 18e RTA est désigné pour fournir un renfort à l’armée française du 

Levant sous la forme d’un groupement de deux bataillons aux ordres d’un état-major. Le 1/18e RTA et 

le 2/18e RTA sont désignés pour cette mission tandis que le 3/18e RTA reste à Metz. 

Le 1/18e RTA quitte Metz le 15 août 1925 à destination de Marseille où il embarque le 19 août. Il 

débarque à Beyrouth le 29 août et il est transporté par voie ferrée jusqu’à Ezraa. 

Le 2/18e RTA quitte Metz le 10 novembre 1925 à destination de Marseille où il embarque le 22 

novembre. Il débarque à Beyrouth le 30 novembre. Le bataillon stationne à Beyrouth, avec une 

compagnie détachée à Baalbeck, jusqu’au 27 décembre 1925. 

2. Déroulement des opérations 
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2.1. 1er bataillon isolé, septembre à décembre 1925 

22 septembre au 10 octobre 1925, opérations dans le Djebel Druze 
Le 22 septembre, le 1/18e RTA est à Messifré où se concentre la colonne commandée par le général 

Gamelin, dont la mission est de débloquer Soueïda, encerclé depuis le 22 juillet. 

 

Le 23 septembre, la colonne débute son mouvement vers Soueïda et elle atteint le Tell-I-Hadid. 

Le 24 septembre à l’aube, le 1/18e RTA à l’avant-garde, la marche reprend en direction de Soueïda. 

Après avoir bousculé l’ennemi qui interdisait le passage, Soueïda est atteint à 08h40. La ville et la 

citadelle sont totalement libérées et nettoyées avant 12h00. 

24/09/1925, prise de Soueida : 1/18e RTA 

Le 26 septembre, la colonne quitte Soueïda et retourne à Messifré. Le 27 septembre, la colonne est 

disloquée. 

Le 1er octobre, après trois jours de repos, la colonne se réunit à nouveau à Messifré. Le 2 octobre, la 

colonne fait mouvement sur Kharaba sans incident. Le 3 octobre, la colonne se dirige sur Aéré, le 1/18e 

RTA assurant la flanc-garde droite. Elle est accueillie à hauteur de Mejeimer par une vive fusillade. 

L’avant-garde et la flanc-garde se déploient, disloquent la résistance adverse et viennent occuper Aéré. 

3/10/1925, combat d’Aéré : 1/18e RTA 

Le 4 octobre à partir de 07h00, la colonne fait mouvement sur Ressas, atteint à 10h30 après quelques 

accrochages. 

Le 7 octobre au matin, alors que la colonne quitte Ressas (1/18e RTA en élément réservé), les Druzes 

attaquent des éléments de l’arrière-garde à partir de plusieurs directions. Il s’en suit un violent combat 
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entre Kenaker et Asleha, qui dure deux heures et nécessite l’engagement des réserves. La colonne 

atteint Taale vers 15h00. 

7/10/1925, combat de Ressas : 1/18e RTA 

Le 8 octobre, la colonne fait mouvement sur Sejen, conquis à 12h00 après combat. Le bivouac est établi 

autour de Mezraa. 

8/10/1925, combat de Sejen et El Mezraa : 1/18e RTA 

Le 9 octobre, la colonne rentre à Messifré par Taale, Asleha et Oum Oualeb. 

22 octobre au 20 novembre 1925, opérations autour de Damas 
Le 21 octobre dans la soirée, le 1/18e RTA rejoint Damas par voie ferrée pour participer aux actions 

visant à soumettre l’insurrection dans Damas et ses environs. 

Le 22 octobre, le 1/18e RTA prend part avec la colonne Massiet à une opération de désarmement dans 

le secteur Achrafié, Sahnaya (SO Damas). 

Le 27 octobre, le 1/18e RTA rejoint la colonne Massiet avec un convoi de vivres dans la région de la 

ferme Ahmed Pacha (10 km SE Damas) et, jusqu’au 29 octobre, il participe à une opération de police 

dans ce secteur avant de rentrer à Damas. 

Jusqu’au 20 novembre, le 1/18e RTA stationne à Damas avec une compagnie à Douma. 

Le 19 novembre, engagée dans une opération dans la région de la ferme Bala, une compagnie du 

bataillon a un accrochage avec une bande au pont de Djisr el Gheida, sur le Barada au sud de Djisrin. 

 

21 novembre au 9 décembre 1925, opérations dans l’Hermon Est (colonne Martin) 
Le 21 novembre, la colonne Martin (avec le 1/18e RTA) se forme à Damas en vue d’intervenir dans le 

massif de l’Hermon. 

Le 22 novembre, la colonne fait mouvement d’Artous sur Kalaat Jendal. Vers 15h00, au niveau d’Absen 

Fenka (6 km O de Katana), dont les hauteurs sont fortement occupées, elle doit livrer combat durant 

une heure pour s’emparer de ces positions. Le 24 novembre, la colonne occupe le Djebel Berber, à 

côté de Bakassem. Le 26 novembre, elle fait mouvement sur Sassa, atteint le 27 novembre. 
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Le 30 novembre, la colonne Martin fait mouvement sur Kuneitra, atteint à 15h30. Le 1er décembre, la 

colonne s’empare de Boukata puis de Messadi (18 km NO Kuneitra) après une série de combats. Le 2 

décembre, une partie de la colonne va occuper Mejdel ech Chems puis rentre à Messadi. Le 6 

décembre, la colonne quitte Messadi et rejoint Kuneitra. Le 7 décembre, elle bivouaque à Sassa. Le 9 

décembre soir, la colonne Martin est de retour à Damas. 

1/12/1925, combats de Messadi : 1/18e RTA 

9 au 18 décembre 1925, opérations autour de Damas (groupement M) 
Du 14 au 16 décembre, le 1/18e RTA participe avec le groupement M à l’installation d’une poste de 

compagnie à Outaya et à Harasta el Kantara. 

Les 18 et 19 décembre, le 1/18e RTA prend part avec le groupement M à une opération de nettoyage 

de la Ghouta dans la région au nord du Barada 

2.2. Opérations du groupe de bataillons, 19 décembre 1925 au 
10 novembre 1926 

Le 19 décembre, le 1/18e RTA est embarqué à Damas à destination de Chtaura où il arrive le 21 

décembre. 

Le 27 décembre, le 2/18e RTA (moins la compagnie détachée à Baalbeck5) fait mouvement par voie 

ferrée de Beyrouth à Homs. 

 
5 Cette compagnie, relevée le 4 janvier 1926 par des éléments du bataillon de marche du 90e RI, rejoint son 
bataillon le 6 janvier. 
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29 décembre 1925 au 6 janvier 1926, ravitaillement de Rachaya 
Le 29 décembre, le 1/18e RTA 

quitte Chtaura (SO Zahlé) 

pour rejoindre Djeb Jenin où 

se forme le convoi de 

ravitaillement de Rachaya 

qu’il est chargé d’escorter lors 

de ses deux navettes.  

La 1re navette sur Rachaya et 

retour sur Djeb Jenin 

s’effectue sans incident les 30 

et 31 décembre.  

La deuxième navette est 

effectuée les 2 et 3 janvier 

1926. Elle donne lieu à de 

légers accrochages tant à 

l’aller qu’au retour (pertes : 2 

tués, 1 blessé). 

Le bataillon rentre à Chtaura 

le 6 janvier. 

Le 15 janvier, le 2/18e RTA fait 

mouvement de Homs sur Zebdani où il arrive le 16 janvier. 

17 au 25 janvier 1926, affaires de Kousseir 
Le 21 janvier, l’état-major du 

groupe de bataillons et les deux 

bataillons sont regroupés à Ras 

Baalbeck. Ils forment la colonne 

Sud des opérations dans le 

Kousseir.  

Le 22 janvier, la colonne sud 

s’empare de Jousse puis, avec 

la colonne nord qui s’est 

emparée de Zeraa, elle marche 

sur les grottes servant de 

refuge aux bandits, au 

débouché de la piste venant de 

Hassi à l’Est de Zeraa.  

Le 23 janvier, la colonne occupe 

Hassi. Le 24 janvier, elle fait 

mouvement par voie ferrée de 

Kousseir sur Chtaura. 

Le 26 janvier, le 1/18e RTA s’installe à Harab Kale après avoir bousculé une bande rebelle. Il revient à 

Djedita le 2 février. 

Le 3 février, le 2/18e RTA fait mouvement de Zahlé sur Saghbin. 
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Le 13 février, le 1/18e RTA fait mouvement de Chtaura sur Haouch Hamik. 

15 février au 4 mars 1926, opérations dans l’Hermon nord (colonne Lefort) 
Le 14 février, le groupement Nord (LCL Lefort, EM du groupe de bataillons, 1er et 2/18e RTA) est 

concentré sur la base de Saghbin 

Le 15 février, le groupement Nord fait mouvement sur Djeb Jenin puis, le 16 février, sur El Biri. Dans la 

région de Kamed el Loz, il rencontre une forte bande rebelle qu’il bouscule (pertes : 1 tué, 3 blessés). 

16/02/1926, combats de El Biri : 1/18e RTA & 2/18e RTA 

Après avoir stationné à El Biri jusqu’au 23 février, le groupement Nord fait mouvement sur Soltan 

Yacoub le 24 février.  

Le 25 février, le groupement Nord vient occuper Ysié puis, le 26 février, Yenta où il est rejoint par le 

groupement Sud.  

Le 27 février, le 1/18e RTA se rend à Tekié. Le 28 février, le reliquat du groupement Nord (EM et 2/18e 

RTA) fait mouvement sur Hammara. Le 3 mars, il rentre à Chtaura et Zahlé. 

Le 1er mars, le 1/18e RTA est transporté par voie ferrée de Tekié à Ras Baalbeck, où il prend à sa charge 

la pacification de la région de Leboué. 

12 au 26 mars 1926, opérations dans la région de Nebeck (colonne Marty) 
Le 12 mars, la colonne Marty (dont le 1/18e RTA et le 2/18e RTA) se concentre à Hassi. 

Le 13 mars, la colonne Marty part de Hassi à 

04h00 et atteint Kara à 16h00 après un 

engagement avec une bande rebelle entre Brie 

et Kara. Le 14 mars, la colonne quitte Kara à 

11h00 et atteint, vers 16h00, les abords de 

Nebeck fortement tenu par les rebelles. Le 15 

mars après un bref combat, la colonne Marty 

occupe Nebeck à 08h00. 

15/03/1926, combats de Nebeck : 1/18e RTA 

& 2/18e RTA 

Le 17 mars, la colonne conduit des opérations de 

police vers le sud-ouest : Yabroud et Ras el Aïn. 

Le 19 mars, la colonne Marty, à laquelle s’est 

jointe la colonne Massiet venant de Damas, 

cantonne à Kuteifé. Le 20 mars, les deux 

colonnes font mouvement sur Djeroud. Le 21 

mars, la colonne Marty se porte de Kuteifé sur 

Maaloula. Le 22 mars, elle fait mouvement sur 

Jubbé. Le 23 mars, alors qu’elle fait mouvement 

sur la ferme Aarana, elle est violemment 

accrochée à Jaouze. Le 24 mars, elle quitte 

Maamoura et se porte à Seydnaya par Rankus. Le 26 mars, la colonne entre à Damas. 

22/03/1926, combats de Jubé : 1/18e RTA & 2/18e RTA 
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24/03/1926, combats de Aïn Jaouze : 1/18e RTA & 2/18e RTA 

1er avril au 19 mai 1926, opérations dans la région de Damas 
Du 29 mars au 6 avril, pendant les opérations de Mejdel Ech Chems, le 2/18e RTA forme barrage dans 

la région de Katana. 

Le 6 avril, le 1/18e RTA participe avec la colonne Massiet à une opération dans la région d’Harasta. 

Le 29 avril, le 1/18e RTA participe à une opération conduite par le colonel Clément-Grandcourt sur 

Kafer Souss (SO Damas). 

Le 7 mai, le groupement de bataillons du 18e RTA conduit une opération de nettoyage contre une base 

de rebelles dans le secteur de Meidan (faubourg sud de Damas). 

20 mai au 10 juin 1926, opérations dans la plaine de la Bekaa 
Entre le 20 et le 23 mai, le 2/18e RTA est dirigé de Damas sur Rayak puis sur Kousseir.  

Le 1er juin, l’EM du groupe de bataillons et le 1/18e RTA sont dirigés par voie ferrée de Damas sur Rayak. 

 

Le 9 juin, deux compagnies du 2/18e RTA ont un accrochage avec un petite bande de bandits à la sortie 

de Nabi Osman (NE Leboué). 
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Le 11 juin, un détachement du 18e RTA (LCL Lefort avec deux compagnies venues de Ras Baalbeck et 

deux compagnies venues de Baalbeck par voie ferrée) conduit une opération de police contre le village 

de Leboué puis la totalité du détachement rejoint Ras Baalbeck. 

Suite à la mise à sac et à l’incendie de la gare de Leboué dans la nuit du 11 au 12 juin, 6 compagnies du 

18e RTA aux ordres du LCL Lefort partent de Ras Baalbeck le 12 juin matin et occupe le village de 

Leboué.  

Le 13 juin, le détachement mène une opération de police à Nabi Osman. Il poursuit cette opération le 

14 juin à Rasm el Hadi, le 15 juin à Younine et le 16 juin à Makné. 

10 au 15/06/1926, combat de Leboué : 1/18e RTA & 2/18e RTA 

Le 17 juin, le groupe de bataillons est transporté par voie ferrée de Baalbeck sur Rayak. 

Partant le 18 juin de Rayak, il rejoint Bar Elias (SE Chtaura) et conduit une opération de police dans la 

région de Nedoha (ENE El Biri). 

Le 19 juin, partant de Harab Kalé, il marche sur Rachaya et stationne dans cette zone le 20 juin. 

Le 21 juin, tandis qu’un bataillon est maintenu à Soltan Yacoub, le reste du groupe de bataillon rejoint 

Bar Elias. 

Le 22 juin, alors que le 1/18e RTA stationne à Rayak, le 2/18e RTA est transporté de Rayak sur Tripoli. 

26 juin au 10 juillet 1926, opérations dans les monts Liban et l’Akroum 
Du 26 au 28 juin, le 2/18e RTA participe à une opération contre les rebelles de la région de Sîr (20 km 

ESE Tripoli). 

26 au 28/06/1926, opérations dans la région de Syr : 2/18e RTA 

Le 3 juillet, le 2/18e RTA fait mouvement par voie ferrée de Tripoli sur Hadidé et le 1/18e RTA de Rayak 

sur Baalbeck. 

Le 4 juillet, les troupes devant participer aux opérations de l’Akroum sous les ordres du général Marty 

sont concentrées sur leurs bases de départ : le 2/18e RTA appartenant au groupement ouest (COL 

Boynet), à Andkit, le 1/18e RTA appartenant au groupement est (LCL Gault), à Ziti. 

Du 5 au 9 juillet, les différents groupements fouillent cette zone montagneuse et en chassent les 

bandits qui s’y trouvent. 

Le 5 juillet, après avoir enlevé Akroum (1/18e RTA) et occupé Kermesbad (2/18e RTA), tous les 

groupements se rejoignent à Kermesbad le 6 juillet. 

Le 8 juillet, un détachement comprenant les deux bataillons quitte Kermesbad et se dirige sur le Merdj 

Hin pour disperser les groupes de bandits qui avaient fui dans cette direction. 

Le 9 juillet, le groupement Est occupe Fessan. 

5 au 9/07/1926, opérations de l’Akroum : 1/18e RTA & 2/18e RTA 

Le 10 juillet, les deux bataillons sont dirigés vers Kousseir pour y être embarqués à destination de Ras 

Baalbeck. A partir du 12 juillet, le groupement rejoint Kuteifé par étapes, via Arsal, Yabroud (13 juillet), 

Ain et Tiné (14 juillet). Il arrive à destination le 16 juillet. 

17 juillet au 24 septembre 1926, opérations dans la Ghouta 
Après mise en place dans la nuit du 18 au 19 juillet à l’est de Douma, formant la colonne A de 

l’opération, le groupement opère les 20 et 21 juillet entre Douma et Damas. 
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Le 23 juillet, le groupement de bataillons du 18e RTA s’installe en bivouac à Djisrin (8 km E Damas). Le 

24 juillet, le groupement fouille les villages entre Djisrin et Douma. Le 25 juillet, il rentre à Damas après 

avoir eu un engagement avec un parti rebelle d’une centaine d’hommes aux environs d’Harasta. 

Le 29 juillet, le groupement de bataillons du 18e RTA forme un groupe mobile qui vient s’installer à 

Douma et conduit régulièrement des tournées de police dans la Ghouta avec parfois des accrochages 

plus ou moins sérieux :  

- 31 juillet et le 1er août dans la région Sud et Sud-Ouest de Douma ; 

- 4 et 5 août dans la région Kaboun, Berzé ; 

- 14 août dans la région Berzé, vallées de Mnin (10 km N de Berzé) et de Dereidj (9 km NO 

Berzé) ; 

- 18 au 22 août et le 28 août au nord de Djisrine, contre la bande Faouzi ; 

- 1er et 2 septembre dans la région sud de Douma, lors d’une vaste opération de ratissage ; 

- 6 septembre au nord de Djisrine, contre la bande Faouzi ; 

- 18 septembre, fouille de la région et des villages sur l’axe Douma, Djisrine, Djisr el Gheida. 

 

23 septembre au 10 novembre 1926, opérations dans le Djebel Druze 
Le 21 septembre, le 2/18e RTA quitte le groupe mobile de Douma, où il est remplacé par le 3/65e RTM, 

pour rejoindre le Djebel Druze. Il arrive à Ghazalé le 22 septembre. Alors que le bataillon devait 

rejoindre Soueïda, il est finalement dirigé sur Ressas le 25 septembre. 

Le 24 septembre, relevé par le 2/65e RTM, le 1/18e RTA est dirigé sur le Djebel Druze et rejoint Ghazalé. 
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Le 2/18e RTA avec la colonne Lansac, 26 septembre au 3 novembre 
Le 26 septembre, le 2/18e RTA intègre la colonne Lansac à Ressas.  

Du 27 septembre au 11 octobre, la colonne effectue une tournée dans toute la région entre Soueïda 

et Salkhad. Durant cette période, ses stationnements successifs sont les suivants. 

- 27 septembre, Kafer ; 28 septembre, reconnaissance dans la région de Mayamas ; 30 

septembre, Mayamas. 

- 1er octobre, Salé ; 2 octobre, Kaissama ; 3 octobre, Saouat el Khodor ; 4 octobre, Ressas. 

- 8 octobre, Aïn Guiné, reconnaissance et réparation de la conduite amenant de l’eau des 

sources d’Aïn Guiné à Soueïda. 

- 11 octobre, Ressas. 

 

Le 15 octobre la colonne Lansac rejoint Mezraa. 

Après avoir fait un bref séjour à Soueïda les 19 

octobre et 20 octobre, la colonne est de retour à 

Mezraa le 21 octobre. 

Du 22 et 26 octobre, à partir de la région Mejdel, 

Kafer El Leha, la colonne assure la protection des 

convois de ravitaillement circulant entre Soueida 

et Chaaba. 

Le 26 octobre, dans le cadre de l’opération dans 

le Léja, la colonne Lansac fait mouvement de 

Kafer El Leha sur Rimet el Fokkour. Le 27 octobre, 

elle est à Ahiré. Le 28 octobre elle pousse une 

reconnaissance sur Kharsa et revient à Ahiré. 

Après un aller-retour sur Rimet el Fokkour le 30 

octobre pour se ravitailler, la colonne Lansac 

pousse, le 31 octobre, une reconnaissance sur 

Tell Ahmar puis rentre à Ahiré. 
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Le 3 novembre à Rimet el Fokkour, le 2/18e RTA quitte la colonne Lansac pour rejoindre Bosra en deux 

étapes via Soueïda et Aéré. Le bataillon arrive à Bosra le 5 novembre. 

Le 1/18e RTA 
Le 5 octobre, le 1/18e RTA est transporté par voie ferrée de Ghazalé à Bosra. Le 6 octobre, le bataillon 

fait mouvement sur Hout, le 7 octobre sur Salkhad où il relève le 1/21e RTA. 

3. Dissolution du 18e RTA en France et du groupe de bataillons 
18e RTA en Syrie 

Le 1er octobre 1926, le 18e RTA est dissous à Metz et ses cadres sont, en grande partie, affectés au 23e 

RTA qui vient tenir garnison à Metz à son retour du Maroc. 

Le 10 novembre 1926, le groupe de bataillons du 18e RTA est dissous sur place. Ses deux bataillons 

sont renumérotés respectivement : 4/2e RTA (ex 1/18e RTA) Salkhad et 4/6e RTA (ex 2/18e RTA à Bosra.  
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Etats d’encadrement 

Période du 27 octobre 1919 au 6 janvier 1922 

Chef de corps 
- Lieutenant-colonel Reignier (depuis le 3 juillet 1919) 

- Lieutenant-colonel Laurent (1er mai 1920 au 22 mai 1921) 

- Lieutenant-colonel Parfait (29 mai au 18 août 1921 ; détaché à cette date au poste de chef 

d’état-major de l’armée française du Levant) 

- Chef de bataillon Lauré, commande provisoirement le régiment (18 août au 20 novembre 1921) 

- Lieutenant-colonel Parfait (20 novembre 1921), rentre en France avec le régiment 

Bataillons 

1er bataillon (ex 5/6e RTA), 27 octobre 1919 au 10 décembre 1921 
- Capitaine Tête, commande provisoirement à l’arrivée sur le théâtre 

- Chef de bataillon Armand (novembre 1919 à mars 1920) 

- Chef de bataillon Eon (25 mars 1920 au 13 mars 1921) 

- Chef de bataillon Loynet (13 mars au 23 juin 1921) 

- Capitaine Eigenschenck, commande provisoirement (23 juin au 17 octobre 1921) 

- Chef de bataillon Gentis (17 octobre au 9 décembre 1921) 

- Capitaine Eigenschenck, commande provisoirement (9 décembre 1921 à janvier 1922) lors du 

retour en France 

2e bataillon (ex 11/6e RTA), 27 octobre 1919 au 4 novembre 1920 
- Chef de bataillon Hauger-Gounouilhou ( 11/04/1920) 

- Bataillon quasiment anéanti le 11 avril 1920 près d’Ourfa, reformé en juin 1920 à Mersine. 

Capitaine Flocon (à/c du 7 juin) 

- Chef de bataillon Rieu (7 juillet 1920 à dissolution) 

2e bataillon (ex 1/6e RTA), 1er novembre 1920 au 6 janvier 1922 
- Chef de bataillon Lauré (prend le commandement provisoire du régiment à compter du 18 août, 

en l’absence du LCL Parfait détaché) 

- Capitaine Laporte, commande provisoirement (18 août au 12 octobre 21) 

- Chef de bataillon Mesnil (12 octobre au 1er décembre 1921) 

- Capitaine Simonin, commande provisoirement (1er décembre 1921 à janvier 1922) lors du 

retour en France 

3e bataillon (ex 7/6e RTA), 27 octobre 1919 au 9 mars 1920 
- Chef de bataillon Debas 

- Capitaine Chossat (décembre1919 à dissolution) 

3e bataillon (ex 16/7e RTA, puis 9/11e RTA le 1er juillet 1920), 9 mars au 8 
novembre 1920 

- Chef de bataillon Knall-Demars 

3e bataillon (ex 2/6e RTA), 8 novembre 1920 au 6 janvier 1922 
- Chef de bataillon Beucler, rentre en France avec le bataillon 
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Pour mémoire 

3/3e RTA ; 12/05/1920 au 01/11/1920 
- Chef de bataillon Thiriet 

Période de janvier 1922 au 27 août 1925 

Chef de corps 
- Colonel Parfait 

- Colonel Hurault de Gondrecourt de Ligny (26 août 1922) 

Bataillons 
- 1/18e RTA : chef de bataillon Fèvre (janvier 1922) ; chef de bataillon Duchateau (janvier 1924). 

- 2/18e RTA : chef de bataillon Bernot (janvier 1922) ; chef de bataillon Lhéritier (octobre 1922) ; 

chef de bataillon Diard (octobre 1924 ; date à confirmer). 

- 3/18e RTA : chef de bataillon Beucler ; chef de bataillon Klein (19 octobre 1923 à avril 

1925) ; ???. 

Période du 27 août 1925 au 10 novembre 1926 

Commandant du groupement de bataillons du 18e RTA 
- Lieutenant-colonel Lefort 

- Lieutenant-colonel Gault (mi-juin au 6 août 1926) 

- Chef de bataillon Loynet (6 août 1926 à dissolution) 

Bataillons 

1er bataillon (29 août 1925 au 10 novembre 1926) 
- Chef de bataillon Duchateau (blessé le 3 octobre 1925 ; capitaine Sharpf assure le 

commandement provisoire jusqu’au 18 novembre 1925) 

- Chef de bataillon Trolliet (18 septembre 1926 à transformation en 4/2e RTA le 10 novembre 

1926) 

2e bataillon (30 novembre 1925 au 10 novembre 1926) 
- Chef de bataillon Diard 

- Capitaine Fort (juillet 1926, à confirmer, à transformation en 4/6e RTA le 10 novembre 1926) 
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Textes des citations attribuées aux unités 

A l’ordre de l’armée 

Groupe de bataillons du 18e RTA 
« Groupement constitué sous les ordres du lieutenant-colonel Lefort par le 1er bataillon, aux ordres du 

chef de bataillon Duchateau et le 2e bataillon, aux ordres du chef de bataillon Diard. A pris une part 

prépondérante à l’opération qui, le 22 janvier, a permis de dégager la région sud de Homs, occupée 

par des bandes solides et bien organisée, s’est emparé de leur étendard. Au cours de la période du 15 

au 28 février, opérant dans la zone difficile du nord de Rachaya (rendue presque impraticable par la 

mauvaise saison), a fait preuve des plus remarquables qualités d’endurance et d’aptitude à la 

manœuvre. Le 16 février, ayant trouvé l’importante bande du chef Chekib Wahab, postée sur les 

hauteurs nord d’El-Biri, dans une très forte position naturelle, l’en a brillamment chassée au cours 

d’une attaque poussée à fond, infligeant à l’ennemi de lourdes pertes, entraînant ainsi la soumission 

de la région. Pour la suite, agissant en pays de haute montagne, par le froid et la neige, a mis en fuite 

les bandes dont le village de Yenta était le repaire. » (Ordre du 9 mars 1926) 

Cette citation est aussi attribuée au 1er et au 2e bataillon. 

Bataillons 

1/18e RTA 
① « Magnifique bataillon de tirailleurs. Depuis son arrivée au Levant, au début de septembre 1925, 

sous le commandement du chef de bataillon Duchateau, engagé sans arrêt, n’a cessé de se montrer à 

la hauteur des circonstances les plus difficiles faisant preuve en toutes circonstances d’une 

remarquable ardeur combattive et d’une habileté manœuvrière consommée. A pris part brillamment 

aux colonnes du Djebel Druze. Le 3 octobre 1925, au combat d’Acre, a enlevé sous le feu d’un seul élan 

une position fortement tenue par un ennemi nombreux et déterminé, le rejetant en désordre. Le 7 

octobre, au combat de Ressas, a contribué puissamment, par son intervention opportune, au 

dégagement du bataillon d’arrière-garde de la colonne violemment attaqué par des forces très 

supérieures. A pris part ensuite aux opérations autour de Damas. Au cours de la période du 28 

décembre au 5 janvier, chargé d’escorter les convois de ravitaillement de la citadelle de Rachaya, est 

parvenu à remplir sa mission sous une pluie diluvienne et incessante, qui transformait les pistes en 

fondrières, en dépit des difficultés d’un terrain chaotique, brisant les incessantes attaques d’un ennemi 

nombreux et résolu. » (Ordre du 8 mars 1926) 

② voir citation du groupe de bataillons du 18e RTA 

ATTRIBUTION DE LA FOURRAGERE AUX COULEURS DU RUBAN DE LA CROIX DE GUERRE DES THEATRES D’OPERATIONS 

EXTERIEURS PAR DM 7958/TOE DU 11 MAI 1926 (JO DU 18/5/1926). 

2/18e RTA (ces deux citations ont été officiellement accordées au 4/6e RTA) 
① voir citation du groupe de bataillons du 18e RTA 

② « Au Levant depuis la fin de 1925, a depuis cette époque pris une part active aux opérations, 

notamment dans la région de Kousseir, la région sud de Nebeck, l’Akroum et à Damas. S’est affirmé 

comme une unité de premier ordre, le 15 mars, en assurant à nos troupes la possession de Nebeck, le 

23 mars, en enlevant de haute lutte un piton vigoureusement défendu aux abords de Karan, le 26 mars, 
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en ouvrant à Mnin et à Barze la route de Damas à la colonne dont il faisait partie. A participé d’une 

manière particulièrement brillante aux opérations difficiles qui se sont déroulées dans la région 

montagneuse de l’Akroum, vient de se distinguer à nouveau dans les opérations de fin juillet et début 

août en réduisant, par son élan et ses qualités manœuvrières, les résistances opiniâtres d’un adversaire 

solidement organisé dans la Ghouta. Très beau bataillon, plein d’allant et d’entrain. » (Ordre du 14 

août 1926) 

ATTRIBUTION DE LA FOURRAGERE AUX COULEURS DU RUBAN DE LA CROIX DE GUERRE DES THEATRES D’OPERATIONS 

EXTERIEURS PAR DM 7987/TOE DU 21 AVRIL 1927 (JO DU 27/4/1927). 

3/18e RTA (deux citations attribuées à deux bataillons différents) 
« Bataillon d’élite [il s’agit du bataillon 9/11 (ex 16/7)], à l’image de son chef, le chef de bataillon Knall-

Demars ; a, pendant toute la durée de la colonne, fait preuve des plus belles qualités d’endurance, de 

bravoure et de mordant. En particulier, le 28 juillet au combat de Yénidjé, après un corps à corps où 

certaines de ses unités chargèrent 10 fois à la baïonnette, il enleva de haute lutte la position ennemie, 

laissant 400 cadavres ennemis sur le terrain, faisant 250 prisonniers, s’emparant de 4 fusils mitrailleurs 

et de plus de 600 fusils. » (Ordre du 20/10/1920) 

« Le bataillon 2/6 du 18e RTA sous les ordres du commandant Beucler, a pris part aux opérations de 

Cilicie avec la colonne du général Goubeau. Bataillon parfaitement instruit et plein d’allant, s’est 

particulièrement distingué le 3 novembre11. Placé ce jour à l’avant-garde d’une colonne, a forcé, par 

une action superbe d’audace, le passage du gué de Kesmé Burnou (sur le Djihoun) sous un feu très 

violent de l’ennemi, s’est emparé grâce à sa bravoure des crêtes dominant la rive droite du fleuve et a 

permis le passage de la colonne. » (Ordre général n° 59 du19/2/1921) 

Cette deuxième citation ne peut être attribuée au titre des combats du 18e RTA car, au moment des 

faits qui ont entraîné l’attribution de celle-ci au 2/6e RTA, ce bataillon n’appartenait pas encore au 18e 

RTA. Le texte de cette citation est donc mentionné pour mémoire. 

Autres unités 

2e compagnie du 18e RTA 
« Superbe unité, sous le commandement du capitaine Bertrand, pendant deux mois à Bozanti, a arrêté 

et rejeté les attaques continuelles d’un ennemi muni d’artillerie et d’un effectif très supérieur. Tout en 

maintenant intact le front nord de la défense qui lui était confié, a montré au plus haut point les belles 

traditions des unités de tirailleurs en prenant part à de nombreuses contre-attaques et a effectué de 

nombreuses sorties victorieuses qui ont obligé l’ennemi à relâcher son étreinte. » (Ordre de décembre 

1920) 

Peloton monté du 3/18e RTA6  
« Unité d’élite de formation récente engagée dans toutes les affaires auxquelles le bataillon a pris part 

aux points les plus délicats ou les plus dangereux. Sous les ordres du lieutenant Jourdain, a conquis sa 

place de sang et de gloire. 

Le 28 juillet à Yenidjé, le 30 dans sa marche sur Mersine, le 6 août à Hadji Taleb, les 16 août et 1er 

septembre aux deux affaires de Kurt Tépé, les 25 et 26 septembre dans la colonne du Chakit, enfin, le 

 
6 Aux dates citées, il s’agit encore du 9/11e RTA (ex 16/7e RTA), qui est parti au 19e RTA, et non du 2/6e RTA arrivé 
le 6 novembre 1920. 
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15 octobre, soumise en plaine, à courte portée, à des feux violents et inopinés, a traversé au galop la 

zone battue, s’est jetée ensuite au combat à pied sur l’ennemi occupant les hauteurs, s’est emparée 

de l’objectif fixé malgré la perte du tiers de ses cadres, accomplissant ainsi pleinement et efficacement 

la mission de couverture qui lui était confiée. » 

A l’ordre du corps d’armée 

7e compagnie du 18e RTA 
« Unité d’élite qui s’est fait remarquer dès sa formation par son excellent esprit et son ardeur 

combattive. 

Sous le commandement énergique du lieutenant Bourgund, les 24 et 28 juillet 1920, s’est emparé du 

mamelon de Yaka Keui fortement tenu par l’ennemi avec un entrain superbe et en dépit d’un feu nourri 

partant des tranchées taillées dans le roc et couronnant la croupe. A chassé l’ennemi et s’est installé 

sur la position facilitant ainsi la progression du bataillon vers ses objectifs. 

Le 30 juillet 1920, a vaillamment conquis, malgré un feu meurtrier, le village d’Elis Oluk dominant la 

plaine repaire de rebelles et a fait subir de lourdes pertes à un ennemi fortement armé de mitrailleuses 

et de mitraillettes. » (Ordre général n° 29 en date du 18 septembre 1920) 
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Ordres généraux concernant des unités du régiment 

Ordre général n° 179 du 6 novembre 1920, pour le départ du bataillon 
Knall-Demars de la 1re division  
« Par suite d’une nouvelle organisation des régiments de tirailleurs algériens, le 3e bataillon du 18e RTA 

passe au 19e RTA. 

Je ne veux pas laisser partir ce magnifique bataillon sans exprimer à son brillant chef, le commandant 

Knall-Demars, à ses cadres ardents et dévoués, à l’ensemble fougueux et solide que forme cette belle 

troupe, mon profond regret de me séparer d’eux. 

Chaque pas du bataillon Knall-Demars sur la terre de Cilicie a été marqué par un succès, par une preuve 

de dévouement au devoir, par un travail utile et intelligent. 

A peine débarqué, il est chargé de l’occupation et de l’organisation de Sis et de Missis dans une période 

critique. En quelques semaines, avec des moyens réduits, il fait de Sis une place solide, et son activité 

audacieuse lui donne constamment l’ascendant sur l’ennemi qui prétend l’encercler. Tant qu’il est là, 

Sis reste inviolée. Le haut moral du chef se communique à tous, il supplée aux effectifs, aux forces 

physiques épuisées, à l’alimentation insuffisante. 

Ramené à Adana, le 3e bataillon organise le secteur nord-ouest, repousse toutes les attaques de juin-

juillet à Adana et à Missis, puis prend part à toutes les opérations de juillet, août, septembre et du 15 

octobre. Avant-garde modèle, il inscrit notamment dans ses fastes les plus glorieux faits d’armes de 

Yenidjé, de Hadji Taleb, de Karahanli, où sa valeur offensive s’affirme irrésistible. 

Chef et troupe dignes l’un de l’autre, la 1re division tout entière, qui les connaît, qui sait ce qu’elle leur 

doit, les salue avec émotion au moment de leur départ et leur adresse ses souhaits les plus chaleureux. 

Le bataillon Knall-Demars peut nous quitter ; il gardera une place de choix dans notre souvenir et dans 

le cœur du général de division. » (Signé général Dufieux, commandant la 1re division du Levant) 

Ordre général n° 21 du 23 janvier 1921, pour le départ du 1er bataillon 
du 47e RTA (ex 3/3e RTA) de la 1re division  
« Par ordre du général commandant en chef l’armée du Levant, le 1er bataillon du 47e RTA quitte la 1re 

division du Levant pour rejoindre son régiment, dans un poste d’honneur de la 2e division. 

Les circonstances ont fait que cette unité n’a, depuis son débarquement à Mersine le 10 mai 1920, 

participé directement à aucune des colonnes de 1920. Indirectement elle a cependant rendu les plus 

grands services en organisant et en tenant au bénéfice des opérations actives successivement un 

secteur de la place de Mersine, puis le poste de Sari Ibrahimli. 

Sous le commandement énergique et précis du chef de bataillon Thiriet, le bataillon 1/47 s’est acquitté 

de la façon la plus remarquable de toutes les tâches qui lui ont été confiées, témoignant ainsi de son 

instruction soignée, de son habileté dans les travaux les plus divers et surtout d’un esprit du devoir 

solidement ancré chez tous par l’action tenace d’un commandement avisé et actif. 

Le beau poste de Sari Ibrahimli, créé de toutes pièces et complétement organisé par le seul 1er bataillon 

du 47e RTA, reste au contact de l’ennemi comme le robuste témoignage des vues justes du chef et du 

labeur intelligent et dévoué de la troupe. 

Le général commandant la 1re division du Levant adresse aux cadres et aux tirailleurs du bataillon ses 

remerciements pour leur aide précieuse de plus de huit mois et des souhaits affectueux pour leurs 

succès prochains dans les opérations auxquelles ils vont participer. La 1re division ne les oubliera pas. » 

(Signé général Dufieux, commandant la 1re division du Levant) 
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